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Préparons la « Grande Semaine » ! 
 
Chers lectrices et lecteurs, 
 
Le 14 février, nous sommes entrés dans la période la plus 
importante de l’année liturgique, celle qui nous conduira à la fête de la 
Résurrection, à la commémoration de l’Ascension du Christ et au don 
du Saint-Esprit le jour de la Pentecôte. Au milieu de ce cheminement, la 
Semaine sainte, appelée aussi la « Grande Semaine », car elle nous rap-
pelle les grands événements qui sont au cœur de notre foi : la mort et la 
résurrection du Christ. 
 
« En lui, j’ai mis tout mon amour… » C’étaient les paroles du Père au mo-
ment du baptême de Jésus par Jean-Baptiste. Voilà une certitude sans laquelle 
il sera difficile d’être chrétien : croire que le Jésus de l’histoire a été ce 
« canal » par lequel s’est manifesté l’amour de Dieu. Et cet amour de Dieu a 
été solidaire en tout de notre humanité, jusque dans la mort, et même au-
delà. N’est-ce pas cela que nous commémorons pendant cette semaine pas 
comme les autres ? Je vous propose d’établir un lien entre les trois tentations 
de Jésus au désert dont parlent surtout les évangiles de Matthieu et Luc, et le 
triduum pascal, c’est-à-dire le Jeudi, le Vendredi et le Samedi saints. 
 

L’homme a toujours rêvé d’un Dieu tout-puissant, super-magicien qui vient 
combler tous nos manques. « Ordonne que ces pierres deviennent des pains, 
et les foules seront à tes pieds », avait proposé le diable à Jésus. Mais le Jeudi-
Saint, Jésus n’accomplit pas de miracle, il prend simplement le pain quotidien, 
fruit périssable de la terre et produit du travail des hommes, pain gris de leurs 
déceptions, pain frais de leur espérance, pain dur de leurs souffrances. C’est 
ce pain-là qu’il rompt et partage ! Et le pain ne sera multiplié que dans ce par-
tage : il n’y aura d’autre miracle que celui du service. « Ceci est mon corps 
livré » : cette phrase veut dire la même chose que cette autre parole : « C’est 
un exemple que je vous ai donné… », au moment où il s’est agenouillé devant 
ses disciples pour leur laver les pieds. Dieu en tablier nous provoque à la ren-
contre du frère, de la sœur, au service et au partage. 
 

L’homme a toujours souhaité un Dieu qui le protège contre tous les 
risques, qui écarte toute menace de mort, qui rendrait superflus tous les 
contrats d’assurance. « Il donnera pour toi des ordres à ses anges et ils te 
porteront sur leurs mains pour t’éviter de heurter une pierre du chemin », 
avait dit encore le tentateur à Jésus. Mais dans le jardin des Oliviers et tout au 
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long de sa passion, Jésus refuse le secours divin, et du Golgotha s’élève le cri 
qui reprend la question qui traverse toute existence : « Pourquoi m’as-tu 
abandonné ? » Sur la croix, toute sécurité a disparu. Le Vendredi, Jésus as-
sume la vie jusque dans les moments les plus durs, et ce n’est qu’à la fin qu’il 
peut dire le mot qui sauve : « En tes mains je remets mon esprit ». C’est le 
Dieu de nos désirs crucifiés qui va être l’Homme libéré et sauvé. 
 

Les hommes rêvent enfin d’un Dieu qui serait toujours à leur disposi-
tion, une omniprésence rassurante, un Dieu à qui tout est soumis et qui maî-
trise tout. « Tous les royaumes de la terre, avec leur gloire, tout cela je te le 
donnerai », propose encore le tentateur à Jésus au désert. Mais le Samedi-
saint, le silence règne sur la terre. C’est le silence d’une absence. Non, Jésus 
n’a pas pris le pouvoir. Dieu n’a pas voulu s’imposer à nous. Il reste discret, 
mais c’est justement dans cette discrétion que se révèlera la puissance de 
son amour. 
 

En ces trois jours, où se renverse la triple et antique tentation, Dieu n’est 
plus le Dieu de nos désirs ou de nos enfantillages, de nos manques ou de nos 
projections ; il est Dieu, simplement. Il est Dieu en étant le Dieu de Jésus, de 
celui qui livre son corps et sa vie, de celui qui est abandonné de ses amis et 
qu’on ne prend plus au sérieux. Pendant la semaine sainte, nous allons redé-
couvrir la vraie identité de Dieu. Pendant cette semaine, nous allons être 
identifiés disciples du Christ, - chrétiens -, rendus à ce que nous sommes 
pour Dieu depuis toujours; nous allons nous redécouvrir aimables parce que 
nous sommes aimés. Passionnément. C’est pour cela que cette semaine est 
une grande semaine. Une Semaine sainte. 

 

Je vous invite à participer à cette semaine, 
en fréquentant au moins l’un ou l’autre des 
offices dont vous trouvez la liste sur la page 
de couverture et à la page 8 de ce journal. 
Je vous propose aussi de vous y préparer 
intérieurement en vivant une démarche de 
réconciliation communautaire le mardi 26 

mars à 19h30 à l’église de Saint-Joseph Jupille. Il est possible aussi de vivre le 
sacrement du pardon individuellement, en contactant un prêtre. Faisons de 
ce carême, et surtout de la Semaine Sainte, une expérience inoubliable. Jésus 
nous y attend… 
 

Bon carême et bonne montée vers Pâques, 
 

Votre curé Ralph Schmeder 
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Être baptisé aujourd’hui 
 
Nous sommes en plein carême, ce temps que nous vivons dans un souci 
d’ouvrir toujours plus nos cœurs à la présence de Dieu, ce temps particulier 
également pour tous les adultes et jeunes en demande de baptême. Cette 
année, 49 adultes et adolescents demandent le baptême dans notre diocèse 
de Liège. Ce nombre important a de quoi surprendre mais c’est également 
une source de joie et d’espérance que de voir autant de personnes dési-
reuses de se tourner vers le Christ. Alors que les demandes de baptêmes 
des tout petits diminuent, celles des plus grands semblent augmenter d’année 
en année. Que peut-on en retenir ?  
 

Notre société n’est plus, depuis longtemps déjà, « chrétienne », nous 
sommes dès lors amenés à nous questionner sur cette envie de baptême si-
gnifiée officiellement par toutes ces personnes et par d’autres qui demandent 
d’autres sacrements à notre Église. Nous sommes enclins à penser que les 
liens à l’Église et à la foi sont de plus en plus ténus et que les « jeunes » ne se 
sentent que peu concernés par la spiritualité… Néanmoins, si nous prenons 
le temps d’entendre ces demandes, elles nous ouvrent à une meilleure com-
préhension de ces demandes particulières qui ne le sont plus tant que ça au-
jourd’hui.  
 

J’ai eu la chance de côtoyer régulièrement des adultes et des jeunes en de-
mande de sacrements. Une chose est sûre, la demande fait toujours suite à 
un appel de Dieu, comme si cette trace de Dieu en nous était bien présente 
chez beaucoup et ne demandait qu’à être révélée. Cette sensation de la pré-
sence de Dieu semble bien souvent inexplicable et se révèle à la personne 
par des rencontres, des lectures, des interrogations... Que l’on vienne d’une 
famille catholique, d’une famille soucieuse de laisser le choix à ses enfants, 
d’une famille qui ne s’occupe guère de la foi et de l’Église, chacune de ces 
demandes porte en elle ce désir de mieux connaître Dieu et de s’engager à la 
suite du Christ, Celui que nous avions déjà rencontré. 
 

L’essentiel est déjà là, Dieu appelle, par sa présence discrète, les êtres hu-
mains à faire alliance avec Lui. La réponse ne peut qu’être personnelle mais 
elle s’encourage de la présence d’autres croyants qui peuvent témoigner de 
la richesse de cette rencontre avec Jésus-Christ, de la foi qui nourrit, porte 
et ouvre ce chemin vers Dieu et vers les autres. Les témoins sont essentiels 
dans ce parcours de connaissance de Dieu, cela peut être les amis, la famille, 
les prêtres, les enseignants, les membres de la communauté vers laquelle 
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nous nous sommes tournés,… Tous les témoignages concordent, la foi s’épa-
nouit et grandit au contact des autres. 
 

Nous pourrions dès lors penser que nos églises devraient se remplir au lieu 
de se vider. Le lien à la communauté devrait prendre une importance que 
l’on a du mal à observer aujourd’hui. Il n’en demeure que notre témoignage 
de chrétien peut et doit se vivre dans tous les aspects de notre vie, et à ce 
titre peut toucher beaucoup de personnes, même celles qui ne s’arrêtent pas 
dans nos églises.  
 

Quel est donc le sens de ces baptêmes pour les personnes et pour nous-
mêmes ? Il semblerait que chacun conçoive le baptême comme une étape 
importante dans son cheminement de chrétien, qu’il ouvre les portes d’une 
entrée dans l’Église même si on ne fré-
quente que peu l’église. En écoutant des 
jeunes sur le sens qu’occupe le baptême 
dans leur vie aujourd’hui, je soulignerai 
quelques éléments porteurs de sens. Le 
baptême est issu d’une volonté de se 
rapprocher de Dieu et de rencontrer 
Jésus-Christ. Il m’engage à être dans le 
monde son témoin pour aujourd’hui, il 
me fait membre d’une communauté, 
celle des croyants, qui dépasse les 
seules personnes que je connaisse. Il 
demeure en moi même quand je doute 
et que je m’en éloigne. Il me ressource 
et m’invite à devenir toujours plus proche de Jésus, en soignant mes rela-
tions, comme le souligne notre Évêque dans sa lettre de carême, mes rela-
tions avec moi-même, avec les autres, avec Dieu, avec la création. 
 

Que cette suite de carême nous ouvre les cœurs à ce « prendre soin » qui 
peut se concrétiser par la prière, personnelle et collective, qui me permet 
d’entrer toujours plus en relation avec Dieu, par le jeûne qui me permet 
l’introspection nécessaire à la connaissance de moi-même, par la charité qui 
m’ouvre les liens aux autres et en particulier aux plus démunis, par le respect 
qui fait de toute chose créée une création de Dieu. Bonne suite de carême à 
tous, que nos prières accompagnent les catéchumènes et tout chercheur de 
Dieu connu ou inconnu, nous y compris. 
 

Delphine Mirgaux, assistante paroissiale 
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Le vêtement dans la Bible  
Episode 3 : Les vêtements portés par Jésus  

lors de la Passion 
 
En choisissant l’incarnation, Jésus prend le parti de revêtir notre humanité et 
de se fondre parmi les hommes. Il s’habille donc comme ses contemporains, 
sans intention de se singulariser. Les textes décrivent une tunique sans cou-
ture et un manteau sans doute coloré, puisqu’il devient blanc à la Transfigura-

tion. Et aussi un voile blanc sur la tête, selon 
l’usage, et des sandales retenues par des cour-
roies. Enfin une ceinture, en lin, comme la tu-
nique. On parle peu des vêtements du Christ 
durant sa mission, si ce n’est que son manteau 
joue le rôle de médium entre une femme qui 
le touche et lui qui la guérit. Les évangiles rap-
portent également l’épisode durant lequel ses 

vêtements deviennent d’un blanc éclatant, préfigurant la résurrection. Mais les 
détails foisonnent tout au long des étapes de la Passion durant laquelle Jésus 
est dévêtu et revêtu de différents vêtements qui sont porteurs de symbo-
lisme. Examinons cela de plus près.  
 

Le lavement des pieds du Jeudi Saint (Jn 13, 4-12) : Jésus retire ses vêtements 
pour prendre une tenue de travail, se faisant ainsi le serviteur de ses disciples, 
ce qui n’est pas du tout anodin. Le vendredi, le jour de sa condamnation à 
mort, on lui jette sur le dos un manteau de couleur pourpre (Jn 19, 2) : il 
s’agit d’un manteau militaire dont les soldats romains affublent le Christ par 
dérision. Couvert de la couleur avec laquelle on honorait les idoles, Jésus, 
prétendu roi, peut donc être assimilé à ces fausses 
divinités. Après cet épisode destiné à le ridiculiser, 
Hérode revêt alors Jésus d’un manteau splendide 
avant de l’envoyer chez Pilate (Lc 23, 11). On peut 
voir dans ce vêtement une moquerie supplémen-
taire mais aussi un non-lieu, comme un message 
d’Hérode à Pilate pour signifier que lui aussi le 
considère comme innocent. Ensuite, les vêtements 
sont partagés en quatre lots (sans doute le man-
teau, la coiffe, les sandales et la ceinture), illustrant 
le déchirement du corps de Jésus par les coups, la 
flagellation, les chutes et finalement la mort. La 
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tunique, elle, est tirée au sort, intacte. C’était une tunique sans couture : cer-
tains y voient symbolisée l’unité indivisible de l’Eglise. Et cette tunique qui 
n’est pas déchirée (comme ne le furent pas non plus les filets remplis de pois-
sons) évoque l’image du Peuple de Dieu qui se constitue au pied de la croix, 
et l’unité des chrétiens rassemblés par l’Eglise à travers la diversité des âges et 
des cultures. Les évangélistes ne nous disent pas si le 
Christ était entièrement nu sur la croix, il est possible 
qu’il ait gardé le pagne. Quoi qu’il en soit, ce dépouille-
ment manifeste que le Christ se fait le nouvel Adam, 
faible, fragile et dépouillé, et qu’il assume toutes les nudi-
tés humiliées de l’Ancien Testament. Jésus prend donc 
non seulement sur lui le péché des hommes, mais aussi la 
honte et le déshonneur qui en découlent. Enfin, Luc (23, 
53) et les autres évangélistes nous disent que le corps de 
Jésus est enroulé dans un linceul, une grande pièce de lin, 
propre et neuf, qui reste dans le tombeau alors que le 
corps a disparu, au matin de Pâques. C’est que Jésus est 
désormais ressuscité, le linceul en est le signe. Le Christ 
n'a plus besoin de vêtements matériels, il porte sur lui des 
vêtements célestes : la tunique de gloire resplendissante 
entrevue lors de la transfiguration.  
 

Tout ce qui précède ne constitue évidemment que des interprétations et cha-
cun est libre de se faire sa propre opinion sur le sens des détails épinglés par 
les évangélistes au cours de ce long récit de la Passion que nous réécouterons 
à la fin du Carême. Mais il est peut-être bon de les avoir en tête pour rece-
voir d’une manière renouvelée ces textes qui nous ont été transmis au cours 
des siècles qui nous séparent de ces événements.  
 

L’article du mois prochain sera l’occasion de nous pencher plus précisément 
sur un linge qui a peut-être touché le Christ et traversé l’Histoire pour arri-
ver jusqu’à nous. Il s’agit d’un linceul portant les traces d’un corps supplicié 
par crucifixion et qui est aujourd’hui précieusement conservé à Turin. Il 
éveille depuis longtemps l’intérêt des scientifiques et des curieux de toutes 
sortes, qu’ils soient chrétiens ou non. Une conférence à la cathédrale de Liège 
en septembre dernier a permis de faire le point sur la question. Je vous en 
donnerai les conclusions.  
 

Isabelle Gervasi-Perrier 
D’après « La symbolique du vêtement dans la Bible »  

d’Alban Cras, aux Editions du CERF 2011 
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1er weekend : 3e Dimanche de Carême B 
 

Samedi 2 mars à 17h30 : Saint-Joseph Belleflamme (1er scrutin Laure) 
Dimanche 3 mars à 9h30 : Saint-Joseph Jupille 
 à 11h00 : Bois-de-Breux  
 à 11h00 : St-Amand Jupille 
 

2e weekend : 4e Dimanche de Carême B 
 

Samedi 9 mars à 17h30 : Saint-Roch Jupille (2e scrutin Laure) 
Dimanche 10 mars à 9h30 : Fayenbois 
 à 11h00 : Robermont (adoration dès 10h15) 
 

3e weekend : 5e Dimanche de Carême B 
 

Samedi 16 mars à 17h30 : Saint-Joseph Belleflamme 
Dimanche 17 mars à 9h30 : Saint-Joseph Jupille 
 à 11h00 : Bois-de-Breux (3e scrutin Laure) 
 à 11h00 : Saint-Amand Jupille (messe en famille et bap-

têmes des enfants en âge de scolarité) 
 

4e weekend : Dimanche des Rameaux 
 

Samedi 23 mars à 17h30 : Saint-Roch Jupille 
Dimanche 24 mars à 9h30 : Fayenbois  
 à 11h00 : Robermont 

 

Semaine sainte 
 

Mardi 26 mars  à 19h30 : St-Joseph Jupille (célébration de réconciliation) 
Jeudi 28 mars à 19h30 : Robermont (messe de la Dernière Cène) 
Vendredi 29 mars  à 15h00 : Saint-Roch Jupille (chemin de croix) 
 à 15h00 : Robermont (chemin de croix) 
 à 19h30 : Saint-Joseph Belleflamme (célébration de la Pas-

sion, style Taizé) 
 

5e weekend : Fête de Pâques 
 

Samedi 30 mars à 21h00 à St-Amand Jupille (vigile pascale + baptême Laure) 
Dimanche 31 mars à 9h30 : Saint-Joseph Jupille 
 à 11h00 : Bois-de-Breux 
Lundi 1er avril  à 9h30 : Fayenbois 
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Messes en semaine 
 

Mardi : 9h00 : Bois-de-Breux  
Mercredi :  9h00 : Saint Roch Jupille  
Jeudi :  9h00 : Belleflamme (pas de messe le 28 mars !) 
Vendredi :  9h00 : Saint-Amand Jupille (8 et 22 mars) 
 9h00 : Robermont (1er et 15 mars) 

Nous avons accompagné à la maison du Père... 

¨ Mireille LUSZCEK, rue de Visé 186 à 4020 Liège, décédée à l’âge de 
69 ans. 

¨ Jean-Pierre GEREMBAYA NGOGBE, époux de Moanga BOLINDA, 
rue de la Cité 11 à 4621 Retinne, décédée à l’âge de 65 ans. 

¨ Paul BEAUJEAN, rue Ferrer 3 à 4130 Esneux, décédé à l’âge de 75 
ans. 

¨ André LOUIS, époux de Claudine WARZEE, Quai Godefroid-Kurth 
66/0064 à 4020 Liège, décédé à l’âge de 88 ans. 

¨ Irène DECLAYE, avenue Fernand Jérôme 38 à 4845 Jalhay, décédée à 
l’âge de 87 ans. 

¨ Henri MERCY, époux de Simone WINAND, rue des Chrysanthèmes 
18 à 4020 Bressoux, décédé à l’âge de 90 ans. 

¨ Marie-Jeanne VERVIER, veuve de Guillaume DELHEZ, Passerinette, 
rue Les Deux Tilleuls 69 à 4630 Soumagne, décédée à l’âge de 88 ans. 

Nos rendez-vous de prière ce mois-ci:  
 

¨ Prière pour la paix et les malades : le jeudi 21 mars à 19h00 
à l’église Saint-Amand Jupille (infos : 0495/43.92.32). 

¨ Méditation du chapelet : le vendredi 29 mars à 16h30, rue A. 
Ponson 28 à Jupille (infos : 04/362.85.21). 

¨ Prière de Taizé : le samedi 23 mars à 17h30 à l’église de Belle-
flamme. 

¨ Adoration : mercredi 6 à St Roch après la messe de 9h ; di-
manche 10 à Robermont à 10h15, avant la messe de 11h00 ; jeu-
di 21 à Saint-Amand Jupille à 18h00. 
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À Saint-Joseph Bruyères et Saint-Luc Fayenbois,  
Les dimanches 3, 10, 17 et 24 mars après la messe de 9h30, 

 

Partage sur la Parole de Dieu 
 

Les 10 et 17 mars, ces moments de partage seront animés par  
Annette Koschnicke-Heindrichs du groupe Mess’AJE sous l’intitulé 

« En marche vers Pâques avec le regard de saint Jean ». 
Venez nombreux ! 

Vente d’oeufs en chocolat 
 

Pour financer leur camp en Hongrie, les Pionniers de Robermont vous pro-
posent une vente d’œufs Galler pour Pâques.  
Il s’agit d’un mélange d’œufs de toutes les sortes. Quatre gammes de poids 
vous sont proposées : 100gr (5 €) - 250gr (12 €)- 500gr (20 €) - 1kg (35 €). 
 

Les commandes sont possibles jusqu’au 9 
mars en prenant contact avec Pierre-Yves 
Thielen, par mail : pyt@live.be.  
Le payement se fait par versement bancaire 
sur le compte des Pionniers de Robermont : 
BE04-0018-2474-7731. La livraison se fera à 
partir du weekend du 16-17 mars, pour que 
vous ayez vos œufs avant Pâques. 
Les Pionniers de Robermont vous remer-
cient d’avance pour le soutien que vous leur 
apporterez. 
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De bonne augure pour ce chemin de carême 2024, voici quelques informa-
tions très concrètes de notre  
 

Conférence Saint-Vincent-de-Paul  
Jupille/Bois-de-Breux  

 
Elle regroupe actuellement une bonne trentaine 
de bénévoles qui aident des familles démunies 
dans la totalité de notre Unité Pastorale. 
 

Quels sont les rôles  
de notre conférence ?  

 

¨ L’accueil fraternel des personnes. 
¨ La distribution de colis alimentaires gratuits 

chaque mardi de l’année : la misère ne prend 
pas de vacances ! Certains colis sont livrés à 
domicile par une équipe de livreurs béné-
voles. 

¨ Le suivi social des bénéficiaires : aide administrative, aide numérique, aide 
financière. 

¨ La vente à bas prix de vêtements de seconde main. 
¨ La vente à bas prix de de petits objets divers, de matériel scolaire… 

(brocante). 
¨ Offrir une Saint-Nicolas aux enfants des bénéficiaires. 
¨ Offrir un colis de Noël aux familles aidées. 
 

Quels sont nos moyens ? 
 
¨ La fourniture de denrées alimentaires par la Banque Alimentaire de la 

province de Liège (BAL) que nous allons chercher à Rocourt. 
¨ La fourniture de denrées alimentaires par la Fédération Européenne 

d’Aide aux plus Démunis (FEAD), lait et conserves que nous allons cher-
cher à Alleur. 

¨ La ramasse d’invendus dans les Colruyt effectuées par l’ASBL le Panier 
Solidaire et la ramasse d’invendus dans les ALDI de Fléron et de Beyne-
Heusay que nous effectuons nous-même. 

 

Tout don est le bienvenu sur le compte BE80-0019-4192-8377. 
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Jésus parle aux juifs d’aujourd’hui  
 
Saviez-vous que beaucoup de juifs reçoivent la révélation de 
Yéshoua (Jésus en hébreu), le Messie attendu par Israël et Fils de 
Dieu, sans perdre leur identité juive, leur appartenance au peuple 
d’Israël ? Ce sont les juifs messianiques.  
 
Est-il possible pour un juif de croire en Jésus tout en restant juif ? Un vrai juif 
ne peut pas nier son identité profonde ; c’est comme inscrit dans ses gênes. 
C’est une identité liée à la culture, à la lignée, à un peuple. Le Cardinal Jean-
Marie Lustiger avait demandé qu’on écrive sur son tombeau : « Je suis né juif. 
J’ai reçu le nom de mon grand-père paternel, Aron. Devenu chrétien par la 
foi et le baptême, je suis demeuré juif comme le demeuraient les apôtres. » 
 

Actuellement, il existe plus de 300 groupes messianiques aux Etats-Unis et 
plus de 280 en Israël. Il y en a en France, en Belgique et partout dans le 
monde. Les études démographiques recensent 150.000 juifs qui se disent pu-
bliquement juifs messianiques, mais beaucoup de juifs sont croyants en Jésus 
et ne le disent pas. 
 

Comment cela se traduit-il dans leur spiritualité ? Ils considèrent Jésus et 
l’Eglise primitive décrite dans les Actes des Apôtres comme modèle. Ils adhè-
rent pleinement à la Trinité, ils observent le shabbat, pratiquent la circonci-
sion, respectent les lois sur la nourriture casher et le calendrier des fêtes 
juives en leur donnant leur véritable sens en Yéshoua : Pessah- Pâques, Sha-
vouot- Pentecôte, etc.  
 

Certaines de ces assemblées sont charismatiques, d’autres plus rattachées à 
la tradition juive. Toutes pratiquent le baptême d’adultes par immersion, cé-
lèbrent la Cène, le « repas du Seigneur ». La louange a une place importante 
ainsi que le témoignage. 
 

Leur foi est basée intégralement sur l’Ecriture Sainte, éclairée par l’Esprit 
Saint ; Ils reconnaissent la totalité des écrits du Nouveau Testament. Leur vie 
se veut conforme à la Parole, leur espérance est celle des prophètes et des 
apôtres : attendre et hâter l’avènement du Messie Yeshoua. 
 

d’après un article dans la revue « Feu et lumière » n° 207  
et dans le magazine  « 1000 raisons de croire » n°2. 

 

Annette Colson  
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Campagne d’Entraide et Fraternité 
Soutenons l’agriculture familiale en RD Congo 

 
Le chemin de conversion du Carême s’offre à nous pour nous ouvrir avec le 
regard de la foi aux plus vulnérables des sœurs et des frères de notre grande 
famille humaine. À l’Est du Congo, c’est la petite agriculture qui nourrit les 
familles. Elle représente la principale source de revenus et fournit les moyens 
d’existence à 80% de la population. Cette agriculture familiale est menacée 
par les ressources minières dont regorge le Sud-Kivu. En effet, la République 
démocratique du Congo est l’un des pays les plus riches de la planète qui 
regorge de richesses minières dont sont friands nos outils technologiques. Et 
pourtant, ses habitants sont parmi les plus pauvres. 8 familles sur 10 vivent 
dans le dénuement le plus total. 
 

Nombre de Congolais et de Congolaises ont abandonné l’agriculture en es-
pérant mieux gagner leur vie comme creuseurs dans des mines artisanales. 
L’exploitation de ces minerais du sang sème la guerre, l’insécurité et la peur. 
Et la faim. Mais, aujourd’hui, grâce à un ambitieux programme d’Entraide et 
Fraternité et de ses parte-
naires congolais pour le 
déploiement de l’agricul-
ture paysanne dans la ré-
gion du Sud-Kivu, ils et 
elles sont nombreux à faire 
renaître l’espoir dans cette 
région meurtrie par des 
violences extrêmes depuis 
plus d’un quart de siècle. 
 

Dans nos églises, les weekends des 9-10 et 23-24 mars sont dédiés au sou-
tien des projets des partenaires congolais mais aussi de dizaines d’autres pro-
jets dans pas moins de 12 pays. Vous pouvez aussi faire votre don de Carême 
sur le compte d’Entraide et Fraternité BE68-0000-0000-3434 
(communication : 7197), en ligne sur www.entraide.be ou encore via les ré-
seaux sociaux de l’ONG (Facebook et Instagram). Une attestation fiscale est 
délivrée pour tout don de 40 € minimum par an.  
 

Pour plus d’informations sur le Carême de partage (pistes de célébration, 
poster de Carême, vidéo, magazine de campagne, revue Juste Terre !, etc.) : 
entraide.be - info@entraide.be - 02/227.66.80.  
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Soutenez RCF Liège avec  
les délicieux oeufs de Pâques Galler 

 
RCF Liège, votre radio chrétienne de proximité, lance, pour sa 3e édition, 
une grande opération de vente d'œufs de Pâques ! Prochainement, vous 
pourrez retrouver en fin de célébration des réglettes exclusives de 9 œufs 
en chocolat Galler (noir, lait et blanc) au prix de 6 €. 
 

Cette année, ces ré-
glettes ne seront plus 
distribuées dans les 
grands magasins, en 
faisant des trésors 
chocolatés rares, tou-
jours aussi bons et 
beaux.  
 

Votre soutien, en achetant ces petits œufs, contribue directement au finan-
cement de RCF Liège, une association sans but lucratif diffusant l'Évangile au 
quotidien. Nous dépendons des dons de nos auditeurs et mécènes pour con-
tinuer notre mission. Ces réglettes ne sont pas seulement une délicieuse 
gourmandise à (s’)offrir, mais aussi un geste concret pour assurer la pérenni-
té de votre radio locale. Merci de votre générosité !  
 

Au plaisir de vous retrouver en FM sur le 93.8, en DAB+ « RCF Liège », sur 
rcf.fr/liege et aussi sur notre application mobile gratuite RCF. Plus d’informa-
tion auprès de votre curé ! 

Exposition Monet en Outremeuse 
 
A partir du 13 mars, l’église Saint-Pholien en Outremeuse se métamor-
phosera pour accueillir l’exposition immersive sur le chef de file de la 
peinture impressionniste Claude Monet. Une première en Wallonie. 
Claude Monet : The Immersive Expérience est une exposition qui déplace 
les foules à travers le monde depuis 2019. Grâce à un dispositif d’art nu-
mérique à 360º, elle invite les spectateurs à pénétrer dans l’univers du 
peintre français, fondateur et chef de file du mouvement impressionniste. 
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Paru en 2020, l’ouvrage de Vincent Fla-
mand est difficile à classer dans une ca-
tégorie. Le livre se présente comme des 
lettres à un certain Rodolphe, qui aurait 
assisté à une de ses conférences. Il pré-
sente deux points de vue, le sien et celui 
de ce Rodolphe.  
 
L’ouvrage parle du parcours de l’auteur, 
de son rapport au christianisme fait de 
« je t’aime moi non plus ». C’est le té-
moignage sincère d’un homme en che-
minement constant. Il assume sa foi, ses 
doutes, son humanité, son mal-être. 
 

Vincent Flamand vit le Christ des Béati-
tudes, heureux de découvrir le divin 
dans l’autre, dans la nature mais angoissé 
par le vide. Il confie des moments de vie 
intimes, avec tendresse et sans tabou. 
C’est touchant et bousculant. 

 
Je n’en dirai pas plus. Je préfère citer quelques passages pour donner (peut
-être) envie de le lire. 
 

« Dieu a été, dès le début, la question majeure adressée à mes réponses, et 
la foi, le risque d’un saut dans le vide qui élargit l’existence ». 
 

« Croire pour moi, c’est prendre son envol malgré ou grâce aux blessures in-
guérissables qui nous empêchent de voler : être mis à quia par l’absurde tout 
en refusant au plus profond de soi qu’il ait le dernier mot. » 
 

« Prier pour moi, c’est retrouver l’étrangeté profonde du réel, s’abandonner à 
l’imprévisible. » 
 

« La foi consiste peut-être à renoncer à toute forme d’évangélisation. Pour 
Dieu, il n’y a pas de croyants ou d’athées, seulement des êtres incompa-
rables. » 
 

Lucy Schartz 
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A Jupille St-Amand (rue En-Mi-La-Ville, 24, 4020 Jupille) 
 

Dimanche 3 à 11h00  Déf. fam. DANSE-FICK 
 Déf. fam. DANSE-VANDAEL 
 Déf. fam. TOUSSAINT-XHAUFLAIRE 
 Déf. fam. DIDIER-GLAUDE 
 Louis et Joseph GERARD 
Vendredi 8 à 9h00  Victorine DUMOULIN-NIHON 
Dimanche 17 à 11h00  Epx J. HAZEE-LAMBERT et leurs enfants 
 Paul TOUSSAINT     -     Joseph GERARD 
Vendredi 22 à 9h00  Déf. fam. WARBLING et MASSART (messe fondée) 
Samedi 30 à 21h00  Epx. HAVART-NIHON 
 

A Jupille St-Joseph (rue des Pocheteux, 142, 4020 Jupille) 
 

Dimanche 3 à 9h30  Pierre DUBOIS et son fils René 
 Déf. fam. DELHAYE-BOUTIAU 
Dimanche 17 à 9h30  Prière à l'Enfant Jésus de Prague 
 Michel et Robert GORDINNE 
 

A Jupille St-Roch (rue du Couvent, 110, 4020 Jupille) 
 

Mercredi 6 à 9h00  Pour une opération 
Samedi 9 à 17h30  Maria COX 
 Déf. fam. SABBADINI-BOVY 
Mercredi 13 à 9h00  Pour une intervention 
Mercredi 20 à 9h00  Déf. fam. DROESCH 
Samedi 23 à 17h30  Lucie BIQUET, Jenny PATY, Ghislain DAVAINE 
 Guillaume MARTIN 

 Pour une guérison 
 

A Fayenbois (rue des Chardonnerets, 22, 4610 Beyne-Heusay) 
 

Pas d’intentions reçues ce mois-ci 

Attention : les dates reprises ci-dessous ne reprennent  
que les messes pour lesquelles des intentions de messe  

ont été demandées.  
Il ne s’agit donc pas d’un horaire de messes.  

Pour l’horaire complet, merci de vous reporter à la page 8. 
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A Bois-de-Breux (rue de Herve, 653, 4030 Grivegnée) 
 

Dimanche 3 à 11h00  Vincent BRANCATO 
Mardi 5 à 9h00  Déf. fam. CARLIER -BETZ 
Mardi 12 à 9h00  Déf. fam. LUMAYE 
Dimanche 17 à 11h00  Epx DUMONT-EVRARD fils et beaux fils 
 Paula et François LENAERTS-STASSEN 
Mardi 19 à 9h00  Déf. fam. BROKART-LIBERT-VERLAINE et MAHY 
Mardi 26 à 9h00  Walthère CLEEN 
Dimanche 31 à 11h00  Déf. fam. DUFAYS-CLOSE et TESCH 
 Joseph GILIS et ses parents 
 

A Robermont (rue des Fortifications, 27, 4030 Grivegnée) 
 

Vendredi 1 à 9h00  Déf. fam. LEMOUCHE 
Dimanche 10 à 11h00  André NOËL      -      Abbé Jules COLSOUL 
 Rose, Rachel, Désiré JAUMOTTE 
Vendredi 15 à 9h00  Déf. fam. HACKEN-COUMANS 
 Déf. fam. LEMOUCHE 
 Déf. fam. SCHANNEN-FERON-SIMONIS-HOUTON-

FOIDART-HERRY-PIRSON-COLLARD-DESSARD 
 Pour tous les défunts 
Dimanche 24 à 11h00  Cecill BERNETT et Jeanne GENDARME 
 Raymond et Josée COLSON-VANDENBOSCH 
 Déf. fam. NOËL- de MOFFARTS 
 

A Belleflamme (rue Belleflamme, 137, 4030 Grivegnée) 
 

Samedi 2 à 17h30  Christian SEGERS     -     Déf. fam. DEFFET 
Jeudi 7 à 9h00  Déf. fam. DEFFET 
Jeudi 14 à 9h00  Josée GRETRY 
 Déf. fam. DEFFET 
Samedi 16 à 17h30  Henri WUIDARD 
 Melle JACQUES et sa maman 
Jeudi 21 à 9h00  Déf. fam. DEFFET 

 
Pour rappel : les intentions de messe peuvent être demandées à 

Jean BIEMAR, tél. 0473/57.70.74, email : biemarjean84@gmail.com.  
Offrande pour une messe = 7.00€  

sur le compte BE18-3631-1435-5865. 
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Notre site internet : upalliance.be 

Notre UP: renseignements utiles 
 

· Le curé : Ralph SCHMEDER, 0477/53.12.53, email rasch@skynet.be. 
· L’assistante paroissiale : Delphine MIRGAUX, 0496/82.92.28,  
 email mirgdel@hotmail.com. 
· Le vicaire : Alain-Didier KITENGE-MULONGOY, 0486/72.89.65,  
 email alaindidierkitenge@hotmail.com. 
· L’équipe pastorale est composée de : R. Schmeder, D. Mirgaux, A.-D. 

Kitenge, Bernadette Charlier, Nathalie Bovy et Dominique Sabbadini,  
email : equipepastoralealliance@gmail.com. 

 
Pour toute demande de baptêmes, contactez Isabelle Bernard au 

0486/65.45.85, email zazanard@gmail.com. 
Pour les mariages, contactez M. le Curé Ralph SCHMEDER. 

Pour les funérailles, téléphonez au 0493/05.44.22  
ou écrivez à funerailles.upalliance@gmail.com. 

 

Pour les premières communions,  
contactez Catherine THONON au 0485/95.94.29,  

email catherine.thonon@gmail.com. 
Pour les professions de foi,  

contactez Frédérique HALENG au 0498/81.05.12. 
Pour la pastorale des jeunes et la confirmation, contactez  

Nathalie BOVY au 0497/19.99.70, email thaliebovy@hotmail.com. 

Infos pratiques 
 

Secrétariat (intermédiaire) de notre UP 
Rue Gît le Coq 33 à 4020 Jupille 
email : secretariat@upalliance.be. 

Permanence le mardi matin de 10h00 à 12h00. 
Agenda de l’Unité pastorale sur le site : upalliance.be. 

Pour faire un don sur le compte de l’ASBL UP Alliance :  
BE56-3631-5435-1288 

Pour faire paraître un article dans ce journal : rasch@skynet.be. 
Pour recevoir la Newsletter de notre UP (c’est gratuit !) :  

envoyez votre adresse email à egciobanu@gmail.com. 


